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ma Picard et M. Eddie Picard con­
tribuèrent au programme par plu­
sieurs chansons fort goûtées des as­
sistants. Tous se retirèrent enchan­
tés de leur veillée.

Le Cancer peut 
s’éviter par les 

gens renseignés

sonne clair, sec, et vibrant: la terre, I dont le nom seul évoque en nous, qui 
l'écho et les cloches et le vent ! ' avons un peu vécu, tant de douceur
C’est le temps des glissades et celui émue et tant de souvenirs ! Noel 
des poudredles des ronflements! et sa nuit animée, les rues pleines 
Joyeux des sabots sur la glace polie, de gens, de boutiques, de lumières et 
des pitoyables piau-^plaou des pau-1 de bruit. Noel 
vres oiseaux gris !

L'Avent! Les veillées qui commen­
cent, le jardin devenu vide, hargneux 
et gougonnant, mais la saison, à l’heu 
re de la lampe surtout, et surtout à 
l’entour des tisons, la maison si ten­
dre et si hospitalière !..

L’Avent! Et tout au loin — si près 
Noel,

leur sans tumeur, une tumeur sans 
douleur, u nchangement quelconque 
r.u niveau du mamelon, une irrita­
tion, une sécrétion quelconque, toute 
sensation nouvelle au niveau du sein 
comme celle d’un corps dur, sous la 
forme d'un gâteau ou autrement, 
toute sensation d’u ncorps dur au- 
dessous du bras. Dans tous ces cas, 
Ц faut Immédiatement se rendre 
chez son médecin de famille pour bé­
néficier d’un examen minutieux. Tou 
tc-s celles qui sont bien renseignées 
auront déjà fait le choix de leur mé­
decin de famille, elles l’auront con­
sulté préalablement lors de leur der­
nier examen médical périodique an­
nuel. Celui-ci pourra alors consulter 
ses nôtes et constater les change­
ments qui sont survenus depuis. H 
sera ainsi en mesure de leur dire si 
les symptômes observés ont quelque 
traitement. Dans un article précé­
dent, nous avons déjà indiqué un 
traitement inoffensif qui peut rendre 
des services dans les cas bénins. Pour 
un certain nombre de malades, le mé 
decin sera immédiatement en mesu­
re de conseiller une consultation a- 
vp.c un Chirurgien spécialisé. L’expé­
rience démontre la sagesse d’en agir 
ainsi. Sur cent personnes qui suivent 
ces conseils, qui consultent le ou les 
médecins dès le début, soixante-quin 
ze ou plus n’ont besoin d'aucun trai­
tement chirurgical ni d’aucune irra­
diation. Pour plus de sûreté et pour 
s'assurer une plus grande protection 
il sera nécessaire, dans un certain 
nombre de cas, de revenir un peu 
plus tard pour un second examen. Si 
l'on prend ce second groupe, on cons 
ta te que, dans une moyenne de 25 
pour cent des cas, il s’est développé 
une tumeur bien définie, ce qui né­
cessite une opération bien simple 
qui se fait à l’hôpital. Dais le cas de 
ces tumeurs la nature cancéreuse 
par le seul examen, fl faut nécessai­
rement recourir à l'opération.

Il ne saurait jamais être question 
de subir un examen du sang dans 
les cas de cancer, ou d'un traitement 
P'étVable quelconque au moyen d’un 
sérum dans un but de protection 
cc.tnre le cancer.

C'e?- au Chirurgien qu’il appartient 
de dire à la malade avant l’opéra­
tion qu'il y a deux sortes de tumeurs. 
Dans un cas il suffit d’enlever la tu­
meur seulement et non pas la glan­
de. Dans l’autre, il faut enlever la 
glande complètement afl nde se pré­
munir contre toute récidive et être 
plus sûr d’une guérison complète. De 
plus, dans certains cas, il est bon de 
.aisuivre l’opération d’un traite­
ment, protecteur au mow i d’irradia­
tions aux rayons X ou au radium.

La prévention du слпсзг est consi­
dérablement facilitée par les exa­
mens périodiques qui cont à recom­
mander à tout le monde et particu­
lièrement aux femmes après la nais­
sance de chaque enfant. C’est pour 
généraliser cette bonne habitude que 
nous publions cette série d’articles 
sur le cancer, assurée d’avance que, 
grâce à la généreuse hospitalité de 
r.os journaux, ils atteindront un 
grand nombre de lectrices et leur 
rendront les plus précieux services.

DECEMBRE...
mElle va bientôt mou-Décembre ! 

rtr, la vieille année ! mS !surprises qu’on com 
plote, réveillon qu’on prépare. Lente 
et pieuse veillée ,où frémit dans les 
cloches .vivante, l’allégresse du mon­
de !

ENNISHORE, N. B.Ah! les décembres d’autrefois, tous 
W décombres de nos vieilles années!
'"Miels jolis souvenirs on en garde au 
v,,s profond du coeur, dans oe ooin 
’c l’enfance qui ressemble à ces vieil 
's armoires de famille toutes $ei- 
"■s encore de nos joujoux cassés !
C’est le temps de l’Avent! Tout déjà — ce lumineux Noel !

Article d’Hygiène préparé par le Con 
seü Canadien d’Hygiène Soclalz et 
publié sous les auspices de la Fé­
dération des Oeuvres Sociales de 
Santé de Montréal.

—Mme John Nolan et son fils Ga­
briel, d’Bdmundston, a passé quel­
ques Jours chez sa soeur, Mme Adé­
lard Caron.

—Dimanche soir, un groupe d’amis 
oe sont réunis chez M. et Mme Char­
les Dionne, pour une agréable soirée. 
Il y éut plusieurs jolies chansons et 
morceaux de piano d’exécutés.

On remarquait parmi les invités : 
M. et Mme Fred Dubé, M. et Mme 
Fred Cormier, Mme John No'an 
dTQdmimdstoii, M. et Mme Jos. Cor­
mier, M. et Mme Adélard Caron ; 
Mlles Blanche Dionne, T. Lecle:v\ I- 
da Cormier, M. Beaulieu, L. lait, M. 
Burgess; MM. Alp. Dionne, Antcnio, 
Fortunat et Sylvie Dionne, Jos et 
Solyme Azor, L. Mockler, F. Leclerc, 
etc., etc.

A minuit un excellent goûter fut 
servi, et tous se séparèrent empor­
tant un bon souvenir du chaleureux j 
accueil de M. et Mme Dionne.

Pour moi; à peine Je repense aux 
Noels d'autrefois, aussitôt je revois 
comme d’hier notre attente tradi­
tionnelle des Messes de minuit chez 
la tante Antonine. Rassemblez bien 
vos souvenirs, U y a dû y avoir dhez 
vous comme chez moi une tante An­
tonine. Peut-être s’appelait-elle A- 
gathe, ou Félicité, ou Monique, ou 
Gertrude: c’est selon les poys et se­
lon les familles. Mais, du Nord au Ml 
di, d’une famille à l’autre, elle était 
bien partout la même providence 
terrestre, âme indulgente aux Jeunes, 
et coeur apitoyé sur toutes les misè-

No. 5
CE QUE TOUTE FEMME DOIT 

SAVOIR AU SUJET DES SEINS
il B

*“La guérison du cancer aujour­
d’hui ne provient pas d‘un médica­
ment ni d’un sérum, ni d’un rayon, 
mais simplement de la connaissance 
des symptômes qui accompagnent ses 
premières manifestations loches eu 
de l’importance qu'il faut acccnler 
à un examen médical immédiat; qui 
va permettre de reconnaître la les-on 
et de la traiter au temps où les chan­
ces de guérison sont les plus favo-

:
;

;
Vous l’avez donc connue. Elle de­

meurait dans une rue étroite, à l’om­
bre de ,a tour de la cathédrale ou de 
quelque clocher: il lui fallait des clo­
ches pour -bercer so rrnêve éternel et 
pour marquer le rythme monotone

1S IPOUR VOS CADEAUX DE NOEL 13 Une des meilleures preuves du 
haut degré d’intelligence de la plu­
part des femmes de notre pays et 
une des meilleures démonstrations 
de la valeur qu’offre la publicité de 
renseignements exacts par l’entremi­
se des journaux nous sont données 
par le changement qui est intervenu 
au sujet du cancer du sein depuis le 
cours de la dernière décade qui a 
précédé 1900 jusqu’à aujourd’hui.

C’est durant ces années de 1890 à

3 і
іï à votre mère. ... à votre épouse 

à votre soeur à votre fille
Nous serons heureuses de vous conseiller dans 

votre choix. Notre magasin contient une belle va- 
; ri été de vêtements féminins qui plairont. /

Notre magasin s’est acquis une belle réputation 
par les jolis articles en étalage. . . . aussi notre 
chentèle augmente-t-elle sans cesse.

La maison était petite, Ьіза an­
cienne et branlante. Son pignon sein 
blait, comme la tante Antonine, tou­
jours penché sous la prière, et son 
toit, pareil au dos de la vieille fille, se 
voûtait un peu plus chaque Jour, Car 
je la revois toujours vieille et cassée, 
tante Antonine, si loin qu’elle m ap­
paraisse au loin du souvenir. EU» a- 1900 que l’on a mis au point le trai- 
vait, derrière ses lunettes, deux yeux tement chirurgical du cancer du sein, 
clairs, dont le regard limpide inter- Pendant cette période de dix années, 
disait un peu, un nez mince, une) dans les meilleurs cliniques hospita- 
ooudhe qui rentrait et parlait au de- llères du monde entier, l’incidence ou 
dons, un front haut dont l’ivoire à cancer était très élevée. Sur cent fem 
peine ridé s’ornait de deux bandeaux mes qui s’y présentaient, avec des af- 
blancs sous la coiffe en dentelle. Pour factions du soin, 80 souffraient de 
la compléter, ajoutez des mitaines, cancer. Aujourd’hui, si on se rnppor- 
ud collet soutaché, des chaussons te aux statistiques*, des. dix-sapt der- 
noirs, dont nous disions que la se- Llères années que nous donnent plu- 
melle grignotait en marchant sieurs des cliniques hospitalière-, de

Et donc, la veille de Noel ,on ai- notre Pays, situées dans des villes qui 
lait dhez tante Antonine faire les pa- ont bénéficié d’une large publicité 
piilotes. On arrivait. faite par les journaux, on constate

—Doucement, donc mes neveux ! QU€ l’incidence du cancer êst tombée 
Doucment ! criait du haut la fie 80 à 17 pour cent. Quant aux vas 

désespérés de cancer, ils sont tom­
bés de plus de cinquante à moins de 
cinq pour cent et les guérisons qui se 
sont maintenues pendant un mini­
mum de cinq années sont montées 
de mrins de dix à plus de soixante 
pour cent. Cette grande amélioration 
ne ту ut pas être attribuée seulement
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... PRIX SPECIAUX

de Jolies Robes 
à bas Prix

X

ROBESK#

Nouveautés exclusives à des 
prix très réduits, aussi 

bas que :
W 8

1> •J 8
, y$2.89

I et plus
E-lh»

- іьщші&пшп шпж Nous recevons pour Noel un assorti 
ment très élaboré de jolies Robes de tou­
tes sortes — pour les dames et demoisel­
les qui sont particulières dans le choix de 
leurs vêtements.

Voyez nos modèles exclusifs — de la 
plus récente création — offerts à des 
prix très bas.
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Ah! bien oui. On se Jetait sur el­

le, on l'embrassait d’une bouche ra­
pide. puis vite on s’installait autour 
de la table ronde et du tapis dont 
ràge avait, de l’un à l’autre, éteint 
tout les ramages. La tante — avec 
quel soin ! — avait tout préparé : 
corbeille de chocolats, corbeille del aux progrès de la chirurgie ou à l’in- 
fondante, papiers bariolée et dorés t«vention des irradiations soit par 

les rayons X, soit par le radium. Ces 
roi veaux moyens thérapeutiques y 
ont certainement une large part 
mais un des principaux éléments du 
succès est sans contredit le diagnos­
tic et l’intervention précoces.

La femme de nos jours qui est bien 
renseignée n’a aucune raison de 
craindre le cancer du sein si elle est 
fidèle à consulter le médecin sans 
tarder dès qu’elle constate quelque 
chose d’anormal dans la région ou en 
dessous du bras que l'on eppellelle 
creux axilaire. H faut toujours prêter 
attention à tout ce qui peut se pré­
senter d’étrange, quelqu’insignifiant 
que oela puisse paraître; de la dou-

CHAPEAUXy
Jo'is chapeaux de style ré­

cent; offerts à sacriff- 
ce, à partir de .і 4fft-m

■

вОс
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NOS CHAPEAUX NOUVEAUXS
Xd’un côté, rébus et bout rimés de 

l'autre
teté de souvenir je revois tout cela !

Cependant, bavardant et riant, a- 
vec quels éclats de joie nous les rou-! 
lions, ces papillotes! La sainte vieil­
le fille, émue, aux larmes, parcou­
rait souvent d’un regard jeté par­
dessus ses bésicles, le cercle de nos 
têtes
dans la nuit les cloches de Noel, tan­
te Antonine faisait : “Chut !” Et son 
doigt, levé au-dessus des mitaines, 
nous disait : “Ecoutez !”

Alors, dans le silence, on entendait 
venir, se mêler et sonner dans le 
vent les voix des cloches de la ville 
et de tous les clochers.

Les belles sonneries peu à peu s'en 
dormaient. De nouveau, nous regar­
dions dans nos doigts, sous la lampe 
chatoyer les papillotes, 
jourd’hui chatoient dans mon esprit 
tous ces vieux souvenris.

Mais je m’égare à votre suite, chè­
re tante Antonine. Achevons donc 
de suivre décembre au fil de ses 
jours.

Noel enfui, il vient vite, le dernier 
jour de l’an, le jour de Saint Sylves- 
e.st encore plus plein d’âme et char-

Mon Dieu! avec quelle net Notre assortiment de chapeaux offre 
un choix vaste à celles qui désirent lin 
chapeau neuf pour Noel — modèles nou­
veaux, de la meilleure confection, qui 
s Aura vous plaire.

en cachemire de laine 
pour dames :

69cm
BAS\
en soie жet Mais sitôt que sonnaient ЖPOUR VOS CADEAUXX: à {fJK ^ 1

I f§® ‘"f*, 89cШІ
Nous avons un choix varié d’articles 

convenant pour vos cadeaux de Noel : 
mouchoirs de fantaisie dans une boite, 
gants. Lingeries, bas, sweaters, services 
de manicure, colliers, et un grand nom­
bre d'autres articles de fantaisie—qu’el 
le aimera à recevoir en cadeau.

Ж
<ST-JACQUES: і \ I

—Mademoiselle Alma Picard rece­
vait jeudi soir quelques amis pour 
une agréable soirée. Parmi ceux qui 
étaient présents, on remarquait: Mes 
demoiselles Léa Demers, Jeanne Cla­
vette, Clara Lajoie, Ma Toussaint, 
Rina Lévesque, Alma Demers, Edith 
Dufour, Mathie Dufour, Rita Férus- 
se, Lucia Cyr, Joyime Lajoie, Jos. 
King, Pit St-Onge, Léo Bossé, Ra­
phael Pénisse, Onile Toussaint. 1 

Au cours de la soirée Mlle Cécile 
Moreau a exécuté au piano plusieurs 
jolies pièces de musique et Mlle Al-

Ж tIre. Et celui-là, pour si peu qu’on soit 
gé de passé.

Dernier Jour de la vieille année 1 
dernier matin 
mère heure
Fumée du temps qui n’est plus 
Comme ils sont heureux, ce jour de 
Saint-Sylvestre, ceux que dans leur 
marche la foi soutient comme un 
hymne et qui, dans un pas chemi­
nant vers la mort, ne voient qu’un 
pas rayonnant vers la voe.
“Le Messager’.’

OXP Ж\i. \ï Ж■Dernier soir Der 
Dernière minute

comme au-
U LaSiVogue” %The ТТУТЕ /ИСРІЕ Ж“Magasin pour Dames et Demoiselles”

Edmundston, N. B. ;
-* * 2.2.2,г.аамікйаеажеаіаамаюваааііімавммвввввим

Жde l’Eglise __21, RUE CANADA „ ____ EDMUNDSTON, N. B—rue ж
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І жSUIVEZ~SON CONSEIL ! Papier Crêpé 

de toutes couleurs
[

%

би
Cartes de Noël et du Jour de VAN жжЖ 21

> 5 HLes Cartes avec votre nom imprimé ont un caractère de distinction — elles si­
gnifient plus que la carte ordinaire parce qu’elles ont un caractère de personna­
lité. — Nous en avons un grand choix à prix très bas pour cette année. Pour des 
cartes semblables, sur catalogue, vous auriez à payer $2.50 ou $3.00 la douzaine. $1“ ґ4 V'VDOUZ
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ARTICLES DE BUREAU POUR BIEN

EMPAQUETER
VOS CADEAUX

A]POUR FAIRE PLAISIR A 
VOTRE MAMAN

. iA

N Votre papa appréciera, comme cadeau 
de Noel, un article qu’il peut placer sur 
son bureau et qu’il utilisera pendant tou­
te l’année.

/nCABINET :XAJoli cabinet métallique con­
tenant les serviettes de papier 
ONLIWON pouvant servir à 
des douzaines d’usages dans la 
cuisine.

Cabinets procurables en bleu 
vert, blanc ou jaune.

L’empaquetage des cadeaux deman­
de du soin puisqu’il convient de bien pré­
senter ces cadeaux.

Nous avons tout ce qu’il vous faut 
pour faciliter ce travail :

FICELLES DE COULEURS 
ETIQUETTES GOMMEES
PAPIER DE SOIE BLANC 

ROUGE & VERT

BOITES de TOUTES GRANDEURS 
PAPIER DE FANTAISIE 
ETIQUETTES-ADRESSES 

ETC. — ETC.

f
Nous avons un bel assortiment d’ar­

ticles suivants : W
U

ENCRIERS EN VERRE 
APPUIE-LIVRES 

PLUMES-RESERVOIRS 
INDEX TELEPHONIQUES

>»SPECIAL A
« Л SPECIAL !

PLUMES RESERVOIRS

m ASoc A
C

C і OGRANDE VARIETE D’ARTICLES 
DE BUREAU TRES PRATIQUES

oi

s P“PARKER”ААААААААААААіАААіААіААА AAA, M
mPOU R LE^ BRIDGE — Les amateurs de Bridge, à l’enchère ou à contrat, 

trouveront à notre comptoir de papeterie les tablettes pour marquer les points, 
les plus variées: 5c, 10c, 15c et 25c l’unité. — Cartes à jouer: 35c le paquet — 
Tallies a 10c la douzaine.

î► Ll a vraie plume Parker 
qui se détaillait autre­
fois $3.50, nous l’offrons 
en Spécial de Noel au bas 
prix de :

I iChi
f»

L’Imprimerie du “ Madawaska ”
75 RUE DE L’EGLISE
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Mieux que 
l'argent

■%
La santé de nos Jours est le me 

capital qu’un homme puisse avoir... Si 
êtes fort et robuste, conservez 
Si vous êtes faible, si votre tr 

fatigue, si vous souffrez de:
Troubles d’estomac . ™

illeur
vos forces. ® 
avail vous

Maux de reins
Rhumatisme Fatigue
Epuisement Malaise général _

prenez les Pilules MORO, spécialement préparées pour les 
hommes, par la Oie Médicale Moro, 1566, rue S.-Denis, 
Montréal. Avec les Pilules MORO, les hommes sont forti­
fiés, rendus robustes et vigoureux. Et les Pilules MORO 

ф sont bon marché: 50c la boite ou 3, $1.25.
“Je sou/frais depuis longtemps de faiblesse générale 

et de maux de reins, ma digestion était mauvaise et i’é- 
ф prouvais très souvent de violents maua de tête, des palpi­

tations, des gonflements. Tout un hiver, je ri ai pu tra­
vailler. Un de mes amis me oonseüla les Pilules Moro et 

Ф un mois de traitement m’a beaucoup soulagé. Deux mois 
plus tard, je reprenais mon travail et depuis, je vais de 
mieux en mieux . J. Gosselin, 5, St-Augustin, Lévis, P.Q.

Pilules MORO pour les 
Hommes
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